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DÉMONSTRATION D'UN THÉORÈME DE GAUSS
RELATIF AUX SÉRIES;

PAR M. CHARLES BRISSE,

Ancien Élève de l'École Polytechnique, Agrégé de l'Université.

Lemme 1. — Le rapport d'un terme au précédent ayant

pour limite l'unité, mettons-le sous la forme > où
r I H- a
a a pour limite zéro, la série sera convergente si
lim./2a^>i, et divergente si liin.na<^i.

Lemme II. — Si lim. na. = i, mettons a sous la forme

—h j3, où /z|3 a pour limite zéro; la série sera convergente
si lim.n/3(/. n) ^> i, et divergente si Iim./zj3(/.ra) <^ i.

C'est en nous appuyant sur ces deux lemmes, généra-



leraent démontrés dans les cours, que nous allons établir
le théorème de Gauss dont voici l'énoncé :

THÉORÈME. — Le rapport d'un terme au précédent
ayant pour limite V unité et étant de la forme

un nx -f- A« x - 1 •

c est-à-dire s1 exprimant par une fraction rationnelle
de n, il faut et il suffit que

A — a ^> i

pour que la série soit convergente.

En appliquant le lemme I, on trouve

(A —a)TI*-1 4- (B — b)72X-3 V . . .
a = =• y

n1 -\- . . .
d'où

d'où
Wvn.naL = A — « .

Donc, si A — a^>i la série est convergente, et si A — a<^i
la série est divergente.

Supposons donc A — a = i , et appliquons le lemme Iï,
on a

d'où

d'où

d'où

Donc la série est divergente..


